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que soit la complexité des partis, en deux grands 
groupes : —  ceux qui consentent à défendre la 
nationalité croate et ses intérêts dans les frontières 
des États actuels, et, dans le royaume, sous le 
régim e de la nagoda; ceux qui exigent la consti­
tu tion  d ’un g rand  royaum e de Croatie, Slavonie 
et Dalmatie, com prenan t m êm e les pays slovènes, 
et jouissant d ’une large autonom ie sous le gou­
vernem ent d ’un ban, représentan t,  non comme 
a u jo u rd ’hui le gouvernem ent de Budapest, mais le 
seul Habsbourg. Ils voudra ien t faire de cet É tat 
le p endan t  de l ’É ta t  éga lem ent habsbourgeois de 
Venceslas. Ces « radicaux » sont les plus in tran­
sigeants des Croates. Mais comme ils sont loin 
de pouvoir, m êm e s’ils le voulaient, rom pre avec 
le H absbourg! lis sont antiserbes, antislaves et 
les plus hostiles à cette idée d ’É ta t  fédéraliste 
jougo-slave par laquelle 011 cherche parfois à dis­
socier, dans le sud, les royaumes e t pays du 
Habsbourg.

Les Serbes de H ongrie sont, au point de vue 
auquel nous nous plaçons, divisés en deux groupes :

l ° L e  parti clérical orthodoxe, autonom iste , tou­
jours  p rê t  à transiger avec les Magyars ;

2" Les partis  libéral et radical, nationalistes et 
slavopliiles, mais plus panslavistes —  pour me 
servir d ’un vieux m ot —  que serbes. Ju sq u ’à ces 
dern iers  mois, ils regarda ien t p lu tô t vers la Russie 
et vers Cettigné que vers Belgrade.


